


EDITORIAL
Chers. amis supporters,
Au jour ou j'écris ces lignes le STADE DE REIMS " notre équipe " occupeune troisième place intéressante dans son championnat de deuxièmedivi­sion, classement qui vu le calendrier à venir pour notre équipe et sesrivaux, peut encore s'améliorer et nous rapprocher d'horizons qui pourvaientparaitre lointains.
Mes collaborateurs au sein des différentes commissions et moi­même oeu­vrons pour qu'il en soit ainsi et nous continuerons de le faire pour at­teindre notre seul but ; la première division.
Si je m'adresse à vous aujourd'hui, ce n'est pas du tout dans l'inten­tion de fixer sur nos têtes des auréoles de bienfaiteurs ou récupérer ànotre profit une situation favorable ; mais pour vous associer à ces pro­grès vous qui par votre soutien permanent par votre fréquentation régul iè­re au stade Delaune êtes la force complémentaire qui nous a permis et nouspermet de maintenir le train sur rail.
C'est aussi pour vous demander encore plus. Nous avons la saison dernièreconnu ensemble de grands espoirs déçus, réalistes nous avons caché notredéception et comprenant la vôtre nous avons continué notre travail afin depouvoir vous apporter un peu plus cette saison.
Nos efforts n'ont pas été vains, pourtant nous sommes inquiets. L'hiverapproche il est un peu moins agréable de venir au stade ; la trésorerierendue difficile par une intersaison trop lonque ne va pas s'en trouveraméliorée.
Vous qui croyez en cette équipe, vous qui nous faites confiance soyezconvaincants autour de vous, les résultats qu'obtiennent nos joueursméritent un soutien massif, aidez­nous à maintenir dans nos rangs ceuxqui pourraient s'en écarter.
Et sachez que pour notre part nous faisons et ferons tout pour réussirensemble.

Pour le ComitéDirecteur,
Le président SergeBAZELAIRE



en directavec.
CARLOWEIS

ChersAmis,
Nous accueillons ce mois­ci dans notre
rubrique ‘‘En direct avec'’, CarloWeis
l'international luxembourgeois du Stade
deReims.
C'est dans son appartement rémois de la
rue des Crayères que Carlo et son
épouse nous ont gentiment accueilli.Un
Carlo calme et détendu comme à son
habitude et qui ne nous cacha pas
d'entrée que le point pris par ses co­
équipiers à Nice était bien plus important
que la défaite du Luxembourg devant la
Grèce, les chances luxembourgeoises
étant pour ainsi dire inexistantes et qu'il
arbora un large sourire samedi matin
lorsqu'il entendit le résultat à la radio.
R.F.­ Carlo pouvez­vous nous résumer
votre carrière déjà bien remplie je crois,
malgré vos 24 ans.
C.W.­ J'ai débuté à 17 ans dans un petit
club luxembourgeois que jeGquittais
aussitôt pour le SPORA deLuxembourg,
club n° 1 alors qui avait supplanté la
jeunesse d'Esch et les Red Boys de
Differdange. Le FC Metz venaitm'y
chercher à 18 ans alors que je venais
d'effectuer mes débuts internationaux.
Metz à cette époque avait deux entraï­
neurs Rastoll et Jean. Snella, mais aussi
deux étrangers Kasperzack etBargas,
malgré les promesses des dirigeants
auxquelles je dois le dire je ne croyais
pas beaucoup , je partais pourWinters­
lag en Belgique où je gagnais aussitôtma
place de titulaire. Nous terminions 8°du
Championnat de première divisionbelge
et 5° l'année suivante, gagnant ainsi une
place en coupe UEFA. J'étais élu la
même année footballeur luxembourgeois
n° 1 par les journalistes de monpays.
L'année suivante, ma 3° àWinterslag
nous ne terminions que 12° en cham­
pionnat mais nous avons connu la joie de
passer deux tours de coupe UEFA en
éliminant les représentants Norvégienset surtout Arsenal au deuxième tour
avant de tomber devant DundeeUnited.

R.F.­ Aujourd'hui vous voici licencié au
Stade de Reims, comment cela s'est­il
réalisé?
C.W.­Je ne voulais plus rester enBel­
gique et malgré mon bref passage à
Metz la France m'attirait ainsi que la
Suisse où j'avais de bonnes propositions,
mais Reims qui venait de me contacter
m'attirait plus, son football, ses ambi­
tions et |e sérieux que j'ai desuite
remarqué dans ce club m'ont décidé. Les
dirigeants n'avaient pu conclure plutôt
mon arrivée, dépendant de lanaturalisa­
tion de Manuel Abreu.
R.F.­ Cette naturalisation est
juste à temps. arrivée

CHAMPAGNEH.GERMAIN

C.W.­ Oui c'était même très juste car jen'ai vu mon contrat homologué que la
veille du match contre Toulon d'où la
petite polémique qu'il y a eu avec ce
club, mais tout était bien en règle.Ce
retard était du à la discussion avec
Winterslag, car tous les clubs étrangers
touchent un transfert sur les joueurs
‘même libres, le contrat à temps n'exis­
tant pas là­bas ; je crois savoir d'ailleurs
que les dirigeants du Stade ont bien joué
le coup.
R.F.­Nous avons l'impression en te
rencontrant chez toi avec ton épouse que
tu es un hommeheureux.

GYCLES WILSON
Patrick JESSONGITANE

Vente etRéparations
BoulevardWilson

Reims ­ Tél. 06.79.94
CHAUFFAGE CENTRAL ­ ÉLECTRICITÉ

PLOMBERIE ­ SANITAIRE

égélhieu_
Le EE SEEFRE

11, Av. J­Jaurès ­ REIMS ­ Tél.47.17.40



Championnat de Belgique Victoire sur le Standard 1­O. Au centre Edstroem
C.W.­ Oui, nous sommes mariés depuis
deux ans etsnous nous accordons très
bien. Nous avons trouvé de plus en arri­ a
vant à Reims une ambiance agréable, les
joueurs sont simples, accueillants et
sympathiques ; les épouses elles aussi
s'entendent bien et je dois dire que je
n'ai jusqu'à présent jamais connucela
ailleurs. C'est une base solide pourde
bons résultats, notre entraîneur Mon­
sieur Phelipon sait créer etentretenir
cette ambiance, je crois que tous nous
ferons tout pour lui. «
R.F.­ Et Reims, la ville par elle­même
vous séduit­elle ?
C.W.­ Reims est une ville agréable etpar
certain côté me rappelle un peu laBel­ ° 8 eee
gique et le Luxembourg mais je ne vf ; d tte à
connais pas encore tout très bienbien. |
Une chance par contre me paraît excep­ , A p) À
tionnelle, c’est le public. Nombreux,
chaleureux jamais avare de ses encoura­
gements, un public qui mérite incontes­ ‘;
tablement une équipe de Division 1. ‘ &
Puissent ses encouragements nous aider
à l'atteindre.

R.F.­ Pensez­vous Carlo que nous puis­
sions jouer un rôle intéressant dans ce
championnat ?
C.W.­ Je répondrais sans hésiter, oui. Le
résultat à Nice succédant à ceuxde
Marseille et Dunkerque le prouve, nous
serons dans les trois premiers, à quelle
place je ne sais pas mais dans les trois
premiers. Et puis Reims c'est Reims, il
doit rependre sa place en Division 1.
Évidemment un facteur chance jouera
dans le décompte final mais la chance
cela se provoque de force, celui qui en
voudra le plus passera. Nous avons eu
un entraîneur, des dirigeants compétents
et disponibles, un équipement de pre­
mier ordre, c'est à nous les joueurs de
faire le reste et tout est fait à tous les
niveaux pour que nous réussissions.
R.F.­ Carlo je vous remercie et je vais
laisser votre épouse conclure.
C'est une chance pour Carlo d’avoir
signé à Reims, je le laisse mener sa
carrière mais je suis aussi bien ici que lui
peut l'être et cela c'est très important.

Propos recueillis pari Farinacci.
Coupe UEFA Victoire et qualification devant Arsenal Henri Fa a

ps LE MOIS PROCHAIN SNACK­BAR / BRASSERIETABAC ­HOTEL En direct avec PMU ­LOTO
CarloWEISS ouvert jour etnuit

La Saison 54­55 85, Place d'Erlon REIMS ­ Tél. 82.12.20
Maillard ­Hautcœur et 3 nouvelles rubriques.
14, Rue deNeufchatel 22008 PASSEMENTERIE BRIARDE

51100REIMS La page des amateurs Gadgets tissés
Tél. 09.25.53 chez les supporters. Fournisseur du Stade de Reims

Faites connaissance ÉCHARPES ­ FANION ­BOBS
Clôture des jeux le mardi à 17heures avec votreclub. B.P. 7 ­ C.P. 77610 Fontenay Tresigny

ouvert tous les jours Tél. (6) 409.24.85
sauf dimanche de 6 h 30 à 20 h
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Vous êtes un spectateur attentif des
, matches du Stade de Reims et par la
même occasion vous êtes plus oumoins
sensible à tout ce qui se rapporte à ceclub.
Nous avons pensé qu’il pourrait être
intéressant pour vous d'en connaître un
peu plus sur tout ce qui passe en coulis­
se et ce dans tous lesdomaines.
Nous abordons aujourd'hui une série
d'articles qui vous présenteront succes­
sivement l’organisation interne duclub,
les dirigeants, le centre de formation, la
commission technique. vous pourrez
ainsi savoir ce qui vous intéresse etqui
sait être tenté de venir rejoindre les
‘rangs de tous les bénévoles quiœuvrent
en permanence pour que le publicdont
vous êtes puisse suivre ce qui ne repré­
sente que le haut de la pyramide, mais
en est l'élément moteur, l’équipeprofes­sionnelle.
Comment fonctionne le STADEDE
REIMS ?
Le Stade de Reims est régi par la loi de
1901, loi sur les associations à butnon
lucratif. |! est dirigé par uncomité
restreint, le comité de Direction placé
sous le commandement du Président,
qui oriente et propose toutes décisions
lui paraissant nécessaires ; leConseil
d'Administration conformément aux sta­
tuts et à son appellation ‘‘administre’’.
Les orientations du Comité deDirection
lui sont soumises et c’est lui par sonvote
qui décide de leur application.
Afin que le travail s'exécute le plus effica­
cement possible, une structure exécutive
a été mise en place l'année dernière, les
tâches ont été réparties par commission.
Chaque rapporteur de commission fait
part au Comité de Direction des néces­
sités, des souhaits, des idées quivont
dans le sens de l'amélioration générale
des prestations et performances du club.
Tout cet ensemble s'appuie sur lesecré­
tariat général, organe de fonctionnement
permanent et utilisant les services de
personnels rémunérés ; les dirigeants
étant eux tous bénévoles. Vous pouvez
en examinant les deuxorganigrammes
ci­dessous, mieux comprendre le fonc­
tionnement duclub.
La structure sportive, elle, présente une
répartition des équipes un peu diffé­rente de la structure administrative,
ainsi l’équipe de division 3 budgétaire­
ment placée sous la gestion de la
commission des amateurs, figure sous la
rubrique ‘section professionnelle dans la
structure sportive. Ceci est fait dans le
but sélectif. La section professionnelle
comprend l'équipe professionnelle, bien
sûr, l'équipe appelée réserve profession­
nelle qui opère cette saison en troisième
division et qui est composée d'éléments
(aspirants ou stagiaires) s'orientant versune carrière professionnelle, l’équipe
des cadets nationaux destinée à recevoir
les jeunes régionaux issus de notre école
de football ou des jeunes recrues exté­
rieures entrant au centre de formation en
qualité d'apprentis et se destinant aussi
à suivre la filière les menant, s'ils ont les
qualités requises, jusqu'à suivre l’équipe
professionnelle :

FAITES CONNAISSANCE
AVEC VOTRECLUB
STADE DE REIMS ­ ORGANIGRAMME DEFONCTIONNEMENT

PRÉSIDENTD'HONNEUR
HENRIGERMAIN
RELATION AVEC
LES POUVOIRS PUBLICS
GESTIONCONTROLE
DEGESTION
RELATIONSPUBLIQUES
ETCOMMERCIALES
RELATIONS ADHÉRENTSSPECTATEURS
COMMISSIONTECHNIQUE

PRÉSIDENTD'HONNEUR
HENRIGERMAINPRÉSIDENT

SERGEBAZELAIRE
CONSEILADMINISTRATIONCOMMISSIONSPORTIVE

PRÉSIDENT S. BAZELAIRE

SECTION PRO
CENTREFORMATION

SECRÉTARIAT
STRUCTURESPORTIVE

CENTRE DEFORMATION
PRÉSIDENT JOSÉ PEREZ

COORDINATIONTECHNIQUEGÉNÉRALE
Nous reviendrons plus longuement dans
un prochain article sur le rôle et le fonc­
tionnement du centre de formation,mais
il est nécessaire de préciser aujourd'hui
qu'il joue le rôle de relais entre les sec­
tions professionnelles et amateurs.
Par le canal direct, un jeuneminime
passant cadet et étant accepté au centre
de formation ou opérant en nationaux,
passe de la section amateur à la section
professionnelle et par la prestation de
certains de ses éléments en équipe2
ou3.

COMMISSION SPORTIVE
PRÉSIDENT SERGE BAZELAIRE
SECTION PROFESSIONNELLE
PRÉSIDENT SERGE BAZELAIRE
­ Réserveprofessionnelle
­ Cadets nationaux
­ JuniorsGambardella

COMMISSION DES AMATEURS
PRÉSIDENT GUY PRIN

Équipe DIVISION HONNEUR
­ Ligue École de formation
­ District minimes
­Challenges
­ Critériums École de football

Certains aspirants stagiaires ou appren­tis opérant régulièrement en équipe
première amateur (DH).
Dans notre prochain article nous vous
éloigneront de cet exposé un peu aus­
tère mais nécessaire pour que vous
sachiez comment fonctionne votre club
et nous vous inviterons à visiter le centre
de formation.



Le Stade de REIMS lance à partir du 4 Septembre 1982, une souscription avecattribution
gratuite de lots.
Cette souscription sera close le dimanche 5 Décembre 1982 jour du tirage qui s'effectuera
sous contrôle d’'huissier à la mi­temps du match REIMS/BESANÇON.
La liste des numéros gagnants paraîtra dans le journal l'UNION des lundis 6 et 13Décembre1982.
Les lots seront remis au siège du Club 8, rue Buirette à REIMS à partir du 14 Décembre 1982.

POUR PARTICIPER PARCORRESPONDANCE
REMPLISSEZ ET RETOURNEZ CEBON

Stade de Reims ­ 8, rue Buirette 51100 REIMS
Veuillez trouver ci­joint, maparticipation

à la souscription en faveur du STADE DE REIMS82/83.1 EE 2 M part(o) à10 Fre totol.;;: 6. Vene 2400Frs
que vous trouverez ci­joint par chèque.
En échange veuillez m'envoyer mes bulletins de souscription mepermettant
de participer à votre tirage du 6 décembre 82 àl'adresse suivante :
M:ou Mme: se Es OT a ES Ë AURE
Adresse... ai à cit rouretr Eve 0h20 COTE 04 Vide 6 dois Ce 0idu …+,… »:0 0 + RE RARD ELECTROMENAGER
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lavie enrouge
Monsieur 52 buts.

Comme à Cannes Pierre PHELIPON a reçu
àNICE la visite de son ami Gérard GRIZZETI qui
porta avec lui les couleurs d'ANGOULEME où il
réussit en un championnat de division 2 à inscrire
52 buts. Rien d'étonnant quand on peutécouter
les anecdotes que raconte avec humour l’ami
Gérard, qui montre un sacré tempérament.
AMATCH IMPORTANT...

Les joueurs ont beaucoup apprécié la pré­
sence de leurs dirigeants à NICE, effectivement
Messieurs BAZELAIRE et LOUIS avaient tenuà
rejoindre leurs joueurs pour ce match important
avec leurs épouses, après le match toute la
"famille” se retrouva pour un repas pris en
commun ; après, bien entendu, avoir dégusté la
petite coupe de champagne traditionnelle et tout
le monde effectua ensemble le trajet retour
MA CASSETTE !!!

Non ce n’est pas de celle de l'avare deMo­
lière dont il s’agit,mais simplement d'une cassette
vidéo. ‘Jean­François CHARBONNIER l'avait
oublié dans le car ayant amené les joueursRémois
à Orly. Il fut tout heureux de la retrouver aumême| endroit au retour. Diable, le remboursement aurait
sérieusement entamé laprime
CELA N'ARRIVE QU'AUXAUTRES

Au retour Pierre PHELIPON comptant ses
troupes dans le car avant de donner le signal du
départ s'aperçut de l'absence de Jean­Luc
ARRIBART. Celui­ci attendait son sacd'équipe­
ment qui n'était pas avec ceux de ses coéquipiers
et pour cause. Un télex arrivé à Orly signalant
que le sac en question était toujours à NICE, il arri­
vera à REIMS directement lundi, heureusement
que cela n’était pas.arrivé à l'aller.
PAS LE FILS DESON PÈRE POURRIEN

Christophe MASCLAUX qui a fait àNICE
d'excellents débuts n'est effectivement pas le fils
de René pour rien ; sitôt assis dans le car du retour
savez­vous ce qu'il fit. une partie de tarot bien
sûr !
TOUS NOSVŒUX

Daniel PEGOIS, journaliste etgrand'suppor­
ter du Stade de Reims a convolé le mardi 5octo­
bre en épousant Christine. Aux joueurs rémois
qu'il avait invité il ne manqua pas de dire qu'un
point pris à NICE serait son plus beau cadeau dema­riage.
C'est fait Daniel, avec tous nos vœux debonheur.

etblanc
HONNÊTES ETCOURAGEUX

Les dirigeants Rémois ont tenu à rendre
directement hommage à Monsieur RIVIÈRE l’arbi­
tre de NICE/REIMS et à ses juges de touche. En
effet s'il est incontestable que LARSSON était
hors jeu à la 90° minute lorsqu'il inscrivit le but, ila
fallu beaucoup de courage aux hommes ennoir
pour le refuser et maintenir une décision qui leur
causa bien des tourments et valu même à l’un
d’entre eux une profonde entaille au menton dûe
au jet d’une boîte de bière. Encore un imbécile
qui va coûter cher à son club
PIERROT N'A PAS FAIT LEVOYAGE
POURRIEN

Pierrot LECHANTRE a gardé de son séjour à
MONACO le goût des jeux et il était bien tenté
d'accompagner ses camarades à NICE pour se
rappeler de bons souvenirs ; finalement il préféra
rester au repos chez lui, bien lui en pris. lescrou­
piers étaient engrève.
L'HORIZON SEDÉGAGE...

Samedi à l'aéroport de NICE les joueurs
rémois croisèrent ceux de TOULON enpartance
pour THONON. On sait le contentieux quiplane
entre les deux équipes depuis le match aller. Tout
le monde choisit cependant de se saluer et les
Toulonnais ne cachèrent pas qu'ils étaient impres­
sionnés de la performance rémoise de laveille
NE PAS RATERCELA

Carlo WEISS sélectionné dans l'équipedu
Luxembourg devait être au rendez­vous mardi
matin. Il n'a cependant quitté REIMS qu'assez
tard lundi ; ses coéquipiers lui avaient conseillé
de na pas rater le traditionnel repas des ven­
danges offert par Monsieur GERMAIN, inutile
de dire qu'il ne l’a pas regretté.
LES RISQUES DUBENEVOLE

Dans l'encadrement du Stade deReims,
chacun s’est vu attribué une tâche précise, ainsi
Hubert LAVAUD est­il chargé de superviser le
contrôle au Stade Delaune. Remplissantson
rôle dans la tribune Méano, une chute malen­
contreuse le priva d'assister au match contre
DUNKERQUE, le médecin du stade ayant décelé
une fracture du poignet ; voilà de plus l’ami
Hubert privé de chasse pour quelques semaines.

REIMS ­ ORLÉANS LE SAMEDI 23­10­82
(
vFAIN

Prix : 80.00 F
Inscription au Siege

" ADA )
N N

du STADE DEREIMS

REIMS FOOTBALLBlu Buiretfe
3/00 REMNS

Nous souhaitons dialoguer avec vous
écrivez­nous, questionnez­nous,
vous trouverez nos réponses dans cescolonnes.
Adresser votre correspondance à :
REIMS FOOTBALL ­ ALLEZ REIMS
8RUE BUIRETTE ­ 51100 REIMS

JeanMaillard
170, Bild Pommery
51100 REIMSTél.05.09.12

Bon à découper et à retourner à
Stade de Reims, 8, rue BuiretteReimsNom.
pos et

Désire recevoir les 10 numéros de
Reims Football à mon domicile
Vous trouverez ci­joint mon ré­
glement de 100 Frs comprenant
les frais deport.

_—



FAITESCONNAISSANCEAVEC
VOTRECLUB
Les Commissions et leur fonction

Commission d'Animation interne
et services sociaux.

Matches amicaux ­ Tournées ­Déplace­
ments ­ Relations avec les associations
supporters ­ Relations avec les associa­
tions diverses ­ Relations avec les clubs
extérieurs ­ Relations avec les joueurs ­
Organisation des stages (hébergement,
loisirs) ­ Loisirs, arbres de Noël, anniver­
saires…. ­ Logement des joueurs etameublement.

SECRÉTARIAT
Courrier départ, arrivée ­Classement
archives ­ Assurances ­ Relations admi­
nistratives FFF/GPF ­ Tenue etcontrôlede présence ­ Relations organismessociaux
Assistance secrétariat aux commissions,
administrative, financière, technique ­
Relations publiques et commerciales ­
Relations adhérents spectateurs ­ Écri­
tures comptables.
Accueil ­ Téléphone ­ Renseignements ­
Location ­ Cartes diverses ­Abonne­
ments ­ Recettes stade ­ Convocations ­
Compte­rendus ­ Secrétariat général.REIMSFOOTBALL

ALLEZREIMS
ACCESSOIRES ET PIECESDETACHÉES
POUR TOUS VEHICULES DETOURISME
ENTRETIEN TRADITIONNEL PARSPECIALISTE
BOUTIQUE 4 x4 ‘
PREPARATIONS RAIDS etRANDONNÉES
LAVAGE AUTOMATIQUE HYDROJET
AUTO ­MOTO
VIDANGE SELF
LOCATION ATELIER etOUTILLAGE

Z.A. Moulin de l'Ecaille ­ 51430 TINQUEUX ­ (26)08.16.46
Commission technique.

Coordination technique générale
­Recrutement des jeunes ­Organisation
stages détection ­ Coordination recrute­
ment seniors ­ Relations ligue ­Relation
commissionmédicale.

Commission chargée desrelations
avec les pouvoirspublics.

Préfecture ­ Municipalité ­ Conseilgéné­
ral ­ Parlementaires ­ Ministère ­Ambas­
sade ­FFF/GFP

Commission chargée desrelations
publiques et commerciales.

Journal interne ­ Presse écrite ­ Radio ­
Télévision ­ Information interne ­Vente
dans le stade ­ Publicités ­ Actions
promotionnelles ­ Fêtes ­ Souscriptions ­
Assistance commerciale à la vente bille­terie.

Commission chargée des relations
adhérents et spectateurs.

Comité d'honneur ­ Abonnements ­
Associés ­ Prix des places ­ Services
caissiers ­ Contrôleurs ­ Accès stade ­
Police ­ Parkings ­ Transports en com­
mun ­ Amélioration du stade Delaune ­Invitations.
Commission financière et degestion.

Comptabilité générale ­ Comptablitéana­
lytique ­ Budgets ­ Fournisseurs ­Statis­
tiques ­ Salaires ­ Budgets prévisionnels ­
Banque ­ Trésorerie ­ Contrôle budgé­taire.

IGRAPHIE2000
IMPRIMERIE TYPOOFFSET
120, Rue du Mont d'Arène

Tél. 88­14­99
TRAVAUX DE VILLE ­MENUS
FAIRE­PART CARTES deVISITE

BUREAU ETPUBLICITE

PEINTURES AUTOMOBILE DEL'EST
TOUT POUR LACAROSSERIEESSIONcos Naure

“ER BERTS_smo0*
6, Bd Jules César, 51100 REIMS

Tél. 88­24­66

vous
NOUS AVIEZECRIT.

VOTRE LETTRE
ET NOTRE REPONSE
FIGURERAENT
DANS CÆTIE
COLONNE
N° HESITE2PAS
À LE FÂIRE

NOUS REPONDRONS
ATOUTES
LES LETTRES
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le point en Championnat.
LE POINT ENCHAMPIONNAT
QUATRE POUR UNTITRE
Dans le numéro 1 de ‘‘Reims­

Football", nous avions fait le point à
l'issue des sept premières journées.
Après sept rencontres disputées, l'OGC
Nice, le grand favori pour la course à
l'accession en première division,menait
le bal avec treize points devant un sur­
prenant Dunkerque à deux points seule­
ment. Puis venaient tout de suite derrière
Toulon etReims.

Nous disions alors queDunkerque
ne tiendrait certainement pas la dis­tance. En revanche, nous faisions
confiance à Toulon, Reims, mais aussiMarseille.
Enfin, nous annoncions une période qui
pouvait s'avérer‘décisive pour lesclubs
de tête.

UN NOUVEAUQUATUOR
A l'heure où nous écrivons ces

lignes, trois journées seulement ont été
jouées depuis la parution du premier
numéro de ce journal, onze en ce qui
concerne Nice etReims.
Trois petites journées, mais il s'est passé
bien des choses au cours de cesder­nières.

Un club a tout d’abord lâché prise.
C'est comme nous le pensions, l'US
Dunkerque. Invaincus le 11 septembre,
les Nordistes ont subi trois défaites à
partir de la huitième journée : àToulon
(0­1), à domicile devant Grenoble (1­2) et
à Reims (1­3).

Résultat, les hommes deRobert
Domergue se sont retrouvés à lasixième
place à huit points du leader. LesDun­
kerquois se reprendront sans doute,
mais ils ne lutteront certainement pas
pour le titre, ni même pour la place debarragiste.

C'est l'Olympique de Marseille quia
remplacé Dunkerque dans le quatuor de
tête. Certes les Marseillais ne se sont
pas montrés particulièrement brillants,
mais s'ils ont dû concéder le nul chez
eux devant Reims, ils se sont en revan­
che imposés à Martigues (1­0) et à
Besançon sur le même score, si bien que
les ‘‘minots’’ de Roland Gransardpeu­
vent encore nourrir de grandes ambi­tions.

Toulon et Reims, les autres préten­
dants, ont effectué un sans­faute. Depuis
leur défaite respective à Reims pour
Toulon, et à Martigues pour lesRémois,
Varois et Champenois n'ont plus connu
le goût amer des échecs.

Toulon a battu Dunkerque (1­0), a
dicté sa loi au Red Star, àSaint­Ouen
(2­0) et a dynamité Fontainebleau (5­0).
Trois victoires, huit buts marqués, aucun
encaissé. Impressionnant !

Reims a fait un peu moins bien, tout
au moins en apparence. Les Rémois, en
effet ont concédé un nul au coursdes
trois dernières journées, mais àMar­
seille, ce qui ne constitue pas une
mauvaise performance, bien au contrai­
re. Auparavant ils avaient écrasé leRed
Star (5­0) et ensuite, ils dominèrent
Dunkerque (3­1).

ÉCHEC AULEADER
Le grand rendez­vous était fixé au8

octobre à l'affiche du stade du Rayde
Nice, un certain Nice­Reims. LesAiglons
allaient­ils poursuivre leur vol royal ou
bien la troupe de Pierre Phelipon allait­
elle être la première à faire mordre la
poussière à celle de Jean Sérafin?

Si les Niçois disposaient de tous
leurs atouts, il n'en était pas demême
des Rémois qui devaient s'alignersans
Haution, Weiss et Lechantre. Le premier
et le dernier étaient remplacés pardeux
juniors, Christophe Masclaux (profitons­
en pour saluer ‘‘papa René'') etFabrice
Chollier. Malgré ces handicaps, Jean­Luc
Arribart et ses camarades ont tenu la
dragée haute aux Azuréens, et ils sont
donc les premiers à avoir pris un point
sur le terrain de l'OGC Nice.

Laissons un peu la ‘bande des
quatre’' pour examiner la situation des
autres clubs. Toujours après dix jour­
nées, on trouvait à la cinquième place le
Stade Français. Et oui, le Stade Français,
qui, sans moyen, est en train de se faire
une belle place au soleil. Après une pre­
mière saison où le maintien fut assuré
sans grosses inquiétudes, lesStadistes,
qui ont changé d'entraîneur, l'ancien
coach de Melun Claude Dusseau rempla­
çant Alain Avisse, effectuent unpremier
tiers de championnat remarquable et
présentent un bilan tout à fait positif avec
cinq victoires, deux nuls, trois défaites et
une différence de buts de +2.
Le stade emmène un peloton desept

clubs qui se tiennent en deux points.On
y trouve Dunkerque, Martigues,Orléans,
Gueugnon, Cannes qui s'est un peu
repris mais sans plus, et Grenoble qui
fait beaucoup mieux que la saisonder­
nière, malgré une équipe très jeune et
sans vedettes.

Ces clubs de peuvent, à notre sens,
nourrir ni espoirs ni craintes. Ils vont se
battre pour une place d'honneur etpour
certains, comme Dunkerque,Martigues
et Cannes, jouer trouble­fête. Amoins
que les Cannois nous préparent un réveil
sensationnel, ce dont nousdoutons.

A partir de la douzième placecela
commence à sentir le ‘‘roussi”’. On y
trouve Besançon qui peut, peut­être,
réintégrer le milieu du tableau, demême
que Thonon qui a perdu beaucoup trop
de monde pour espérer faire mieuxque
terminer également aumilieu.

Parmi les clubs menacés, leRed
Star qui a subi trois défaitesd'affilée,
Cuiseaux­Louhans qui prouve une fois
que la deuxième saison en deuxième
division est délicate (le Stade Français
fait exception à la règle), Fontainebleau
dont la défense est du genre ‘‘passoire’’
et qui, comme Thonon, a vu trop de
joueurs partir à l'intersaison.

En revanche, Blénod semble aller
beaucoup mieux. Lanterne rouge lorsde
notre dernier rendez­vous, le clubdes
frères Dorget, prochain visiteur austade
Delaune, a glané quatre points en trois
matches et a cédé son peu enviable tro­
phée à Montceau­les­Mines qui ferme la
marche avec quatre points.

REIMS LE MIEUXLOTI
Le 20 novembre, date de la parution

du troisième numéro de Reims­Football,
cinq journées supplémentaires auront
été disputées. Quel visage aura alors le
classement ? || ne sera sans doute guère
différent de celui établi après la dixième
journée et dont nous venons de parlerabondamment.

Une date à retenir, celle du 22 octo­
bre. En effet, ce jour­là aura lieu à Nice
un nouveau ‘‘“sommet’’, avec la venue au
stade du Ray du SC Toulon. Les Tôulon­
nais paraissent capables de faire au
moins aussi bien que Reims, c'est­à­dire
partager les points avec le leader. Les
Rémois pourraient alors en profiter pour
se rapprocher de‘Nice.

Mis à part ce Nice­Toulon du 22
octobre, voyons donc quel sera le pro­
gramme des quatre tenors de la 12° à la
16° journée :
Le 15 octobre, Nice se déplacera àMar­
tigues ; Toulon recevra. l'O.M. etReims
accueillera Blénod. Déjà une journée qui,
logiquement devrait être favorable auxRémois.

Le 22 octobre, on l'a dit, il y aura
Nice­Toulon ; Marseille sera l'hôte du
Stade Français et Reims sera en danger
àOrléans.

Le 29 octobre, Toulon recevra Blé­
nod, Nice se rendra à Besançon, Mar­
seille pourrait laisser des plumes à
Cannes, tandis que Reims affrontera
Gueugnon. Toulon devrait profiterde
cette journée.

Le 5 Novembre, Marseille ne sera
pas inquiété (en principe) en accueillant
Montceau ; Nice ne devrait pas se laisser
surprendre, chez lui, par le Stade Fran­
çais et Reims doit s'imposer à Cuiseaux.

Enfin le 12 novembre, Toulon jouera
à domicile contre Gueugnon, Nice sera à
Cannes pour le derby des frères enne­
mis, Marseille ira faire un petit tour en
Savoie pour y affronter Thonon et Reims
devra faire la loi, à Delaune, devantGrenoble.

Il ressort de ce programme que
Reims semble le mieux loti. Rappelons
les adversaires des Rémois au cours descinq prochaines journées: Blénod,
Orléans, Gueugnon, Cuiseaux, Grenoble.
Pas de quoi fouetter un. Rémois,
avouons­le !

Alors, Reims leader le 14 novem­
bre ? Ce n'est pas un pronostic, ni une
galéjade, comme diraient les Marseillais,
ni une vue de l'esprit. C'est un souhait,
bien sûr. Mais avant tout une possibilité,
à condition que les Phelipon's Boys ne
mésestiment pas les clubs que nous
venons de citer. En un mot qu'ils jouent
aussi sérieusement face à Blénod, Cui­
seaux ou Grenoble que face à Toulon,
Marseille ou Nice. Patrick KIMMEL

FOOTBALL
ALLEZ REING



SOUVENIRS.
LA SAISON 1954 ­1955

Nous allons revivre dans ce numéro 2de
REIMS FOOTBALL, la saison 54/55.
Saison ou REIMS se fait déjà remarquer
dans un contexte européen limité il est
vrai aux pays latins (FRANCE / ITALIE /
ESPAGNE / PORTUGAL) dans unmatch
d'exception au parc contre MILAN (3/2)
avant de perdre en finale (2/0) devant
son rival éternel le REAL DE MADRID la
coupe latine.
En championnat de FRANCE, le Stade de
REIMS obtiendra son 3° titre de cham­
pion de FRANCE. Pourtant le stade ne
prendra pas un départ tonitruant, après
avoir battu MONACO 3/1 pour lapre­
mière journée il sera tenu en échec à
LENS 0/0 et sera défait sur son terrain
4/2 par ST­ETIENNE pour la 3° journée
en ayant joué il est vrai tout le match à
10, CICCI blessé, ayant quitté le terrain
dès la 3° minute. Nouveau match nul à
l'extérieur contre le voisin troyen 2/2et
l'on retrouve au soir de la 4° journée 4
leaders avec 7 points. LILLE /MARSEIL­
LE / TOULOUSE etMETZ.
Dès la 5° journée si MARSEILLE /TOU­
LOUSE et METZ continuent, REIMS frei­
ne LILLE 4/2 tandis que STRASBOURG
écrase NICE 7/1. Un nouveau 4/2 à
NANCY replace REIMS en 4° position à3
points de MARSEILLE etTOULOUSE,
METZ étant tombé à LYON...4/2.
Un score à la mode !
Pour la 7° journée TOULOUSE gagne à
METZ 5/1 s'il vous plaît et devient seul
leader. TOULOUSE qui sera le visiteurde
Delaune pour la 8° journée et y succom­
bera 2/1. GLOVACKI et BLIARD les
buteurs permettent ainsi au stade dese
replacer en 3° position à 2 pointsdu
leader. Le Stade continue dans cette
première partie de championnat àalter­
ner les bonnes et mauvaises performan­
ces, défait par le RACING 3/0 à REIMS il
gagne à MARSEILLE 3/1 deux nouvelles
CLUBBATTEUX

20, RUE DE TALLEYRAND REIMS Tél. :88.22.11j 27, RUE St. JEAN LAONTél.:23.24.52
26, RUE DE LA REPUBLIQUE SEZANNE Tél. :81.30.71
6, RUEDE LA GARE BAR­LE­DUC Tél.:79.09.89
CLUBPETIT

29, RUE SAINT ­THIBAULT
EPERNAY Tél. :51.68.64

victoires contre NIMES 2/0 et METZ6/0
mettent enfin REIMS définitivement en
selle et un seul point les séparede
TOULOUSE toujours leader au soir de la
12° journée.
Cependant REIMS reste bien placé sur­
tout à cause des contre­performances
des autres clubs de tête et lors de la 15°
journée une sévère défaite 4/1 à
SOCHAUX l'aurait relégué à 3 points si
TOULOUSE n'était lui même défait à
NICE... 5 à O. C'est lors de la journée
suivante que REIMS vainqueur deBOR­
DEAUX 3/0 apparaît en tête pour la
première fois cette saison, il n'abandon­
nera plus son fauteuil de leader. A la fin
des matches aller REIMS mène lebal
devant TOULOUSE / MARSEILLE /BOR­
DEAUX et STRASBOURG en queue de
peloton LILLE / SOCHAUX / LYON /
METZ / MONACO / ROUBAIX etNIMES
sont dans un mouchoir ­ 3 points.
Les matches retour seront à l'image des
matches aller et l'on ne’ peut parler de
franche domination du leader, jugez
plutôt, victoires contre MONACO 2/1 ­
LENS 4/2 ­ ST­ÉETIENNE 2/0 ­TROYES
3/0 ­ NANCY 5/2 ­ LE RACING 5/2 ­
MARSEILLE 2/0 ­ NIMES 4/1 ­
SOCHAUX 3/1 ­ NICE3/2.
Nuls devant TOULOUSE 1/1 ­ LYON1/1.
Défaites devant LILLE 3/2 ­ STRAS­
BOURG 2/1 ­ METZ 1/0 ­ ROUBAIX 2/0 ­
BORDEAUX 5/0.
Ainsi lors de l'avant dernière journée
REIMS assuré d'être champion depuis
une semaine subit un cinglant 5/0 à
Bordeaux, le 23 Mai 1955 estd'ailleurs
une journée noire pour le club puisque le
même jour l'équipe de D3 battu à
OIGNIES perd sur le fil le titre dugroupe
nord qui revient à AUCHEL et les juniors
battus. à la différence de l'âge laissent
à CANNES une place en finaleGambar­della.

Le classement final s'établit ainsi :
Pts J) GNPPC

1 REIMS… 44 34 19 6 9 7853
2 TOULOUSE 40 34 15 10 9 5745
3LENS 38 34 13 12 9 5655
4STRASBOURG 37 34 15 7 12 7455
5 SOCHAUX “ 36 34 15 6 13 6453
6 BORDEAUX 35 34 14 7 13 6351
7ST ÉTIENNE 35 34 15 5 14 5851
8 RCPARIS 34 34 13 8 13 6257
9NICE 34 34 13 8 13 7581
10 MARSEILLE 33 34, 13 7 14 5851
11NIMES 33 34 14 5 15 4852
12LYON 33 34 12 9 13 5463
13NANCY 32 34 12 8 14 5954
14MONACO 31 34 10 11 13 4345
15METZ 31.046412 7 15 42­72
16LILLE 30 34 11 81561 58
17 TROYES 30 34 12 6 16 4866
18 C.O.R.T. 26 34 10 6 18 5290
En regardant de près on voit que REIMS
a subi 9 défaites contre 6 la saison précé­
dente où il n'avait pourtant terminé
qu'en 2°position.
PAS DANS LE COUP POURLESCOUPES.
En coupe de FRANCE le stade sera élimi­
né par LILLE en 8°, ‘1/0 dans unparc
plein à craquer ; lors des tours précé­
dents REIMS avait éliminé LORIENT 5 à
1 et le RACING 2 à 1. En coupe DRAGO
après avoir écrasé NANTES 8/0, REIMS
tombera devant SEDAN dont le style tout
d'ardeur et d'agressivité ne convient
déjà pas beaucoup à nos couleurs.

REIMS
FOOTBALL
ALEZ REINS

21, Rue Carnot ­ REIMS
5, Rue St. Thibault ­ EPERNAY
55, Rue de laRépubliqueCHARLEVILLE

OPTIQUE LUNETTERIELENTILLES
DECONTACT.
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coure LATINE) Pour la 1” fois en France, “match au finish ”, hier soir au Parc

France­soir Sp

REIMS a terrassé MILAN (3­2)
après un match inoubliablequi
dura près de 2 heures et demie !
Les champions de France joueront la finale contreMadrid
Ly avait près de deux heures et demie que les footballeurs de Reims et de Milan faisaient revi­vre aux 40.000 spectateurs du Parc des Princes le « suspense » des « Diaboliques ». Demé­moire de sportifs on ne se souvenait pas d’avoir vu un match d’une telle intensité.
Les nerfs brisés, la sueur aux tem­

pes, le public suivait avec une sorte
d'angoisse étouffante les efforts
surhumains de vingt­deux hommesépuisés.
La rencontre avait atteint le temps

réglementaire alors que les deuxad­versaires étaient à égalité. “Il fallait pourtant un vainqueur àce match de CoupeLatine.On joua une première prolonga­
tion d’une demi­heure, EHe ne r­vint pas plus à départager lesdeuxéquipes.
Tandis que les joueurs, affalés surla pelouse, tentaient de rassemblerles dernières parcelles de leurs for­ ‘ces, les officiels consultalent le rè­glement.

Implacable comme
une condamnation àmort
Un coup de sifflet de l'arbitre ra­

mens les vingt­deux hommes à leur
calvaire. On allait jouer une nou­
velle prolongation d’une demi­heure,
mais avec une clause aussi impla­
cable qu’une condamnation à mort :au premier but marqué, le match se
terminerait sur la victoire de l'équi­pe venant de réussir le point.
La suite tint du cauchemar.Crispé,. fasciné par ce champ de

lumière sur lequel se débattalentdes silhouettes chancelantes, le pu­
bille ressentit alors dans se proprechair toutes les souffrances qu’en­durait son équipe favorite.
Les 40.000 spectateurs qui n’avaient

même pas la force de crier leursencouragements, ne pouvaient pas
admettre que Reims soit vaincu,
Les champions de France s'étaient

battus avec un tel cœur et avaientfait preuve d’une tele virtuosité,de injustice aussimonstrueusetait impensable,Ft pourtant chaque attaque des
milanais était un pistolet

chargé, braqué sur le « ome » rémois.Les Champenois restaient cepen­dant les plus frais. Ils dominaienttoujours.
Mais !l suffisait d’un rush désespéré d’un Schiaffino, ou d'une ul­time percée d’un Liedholm, pourqueparte le coup meurtrier,

Le stade « éclate »Et, tout à coup, ce fut l’explo­sion ! îAprès avoir échoué plus de dixfois d’un cheveu, Reims lança unenouvelle offensivedésespérée.Comme il le faisait à chaque ins­tant depuis le début du match, Kopasema un adversaire, puis un secondet donna la balle à Glovacki.Celui­ci rassembla tout ce qui luirestait de force et, de 15mètres,tira au but sans attendre.Comme un trait blanc, la balle filaà ras de terre hors de portée dugoal italien, l’excellent Buffon.
Avant même que le ballon n'aittouché le fond des filets, les 40.000Spectateurs jaillirent de leurs siègescomme une seule personne.Une formidable clameur de fouleen délire roula de Boulogne àPassy.Des gens qui ne se connaissaient pass'embrassalent avec fougue.

Les plus M@pnatiques escaladaient
les barrières et couraient maing ten­
dues, vers leurs héros, tandis queles Italiens, vaineus loyaux, félici­talent leurs adversaires.
Reims était qualifié pour rencon­trer dimanche soir, en finale de la

Coupe Latine, le Real de Madrid !
Kopa a sapé l'énergie

des Italiens
A la vérité, personne n’y croyait

avant la rencontre. Reims, on le sait,est obligé de jouer beaucou de
matches en dehors descompétitions
officielles pour alimenter une tréso­
rerie extrêmement lourde à suppor­er.
On cralgnait donc, pour les joueurs

rémois, les fatigues d’une saison
épulsante, et un relâchement bien
compréhensible, un mois après Je
dernier match de championnat.
Le début de la partie sembla con­

firmer ces appréhensions.
Milan jouait, \Incontestablement,

mieux queRetms,Les avants italiens, notamment
étaient un danger constant pour la
défense française, au sein de la­
uelle, heureusement, Jonquet étaitnépranlable.Fn face d'eux, les Italiens trou­
valent un Kopa des grands jours e*un Bllard surprenant d'aisance et
d'efficacité au poste d’inter.
Mais ces deux hommes bouclés, les

excellents demis aile Liedholm et
Bergamaschi pouvalent tout À loisirsoutenir leur attaque.
Après un petit intermède de,Neptminutes, dû à une panne d’éfectri­

Vendredi, 0 h. 25:
Glovuacki metfin
;à Fangoisse

de 40.000 spectateurs
Com encé Jeudi à 21 h.30,le matck Reims­Milan s’est ter­

miné ce matin à © h. 25,Les
deux équipes ont joué pendant
139 minutes, Elles ont marqué
cinq buts.

L’apothéose de Reims
La seconde mi­temps devait volr

les champions de France prendre un
ascendant total sur leurs adversaires.
Kopa, éblouissant, faisait à peuprès ce qu’il voulait. La rencontre

rappela alors étrangement les vingt
dernières minutes deFrance­Espa­
gne, où l’équipe ibérique, tel un tau­reau vaincu par les banderilles etles piques s’offre lui­même à l’esto­
cade, acceptait sa défaite commeunfait absolument inéluctable.
L'attaque rémoise tiralt un wérita­ble feu d'artifice, et !! avait falluque Buffon, le goal italien, sorte unepartie de grande classe, pour’ que

l'affaire ne soit pas alsément réglée
avant la fin du temps réglementaire.
Au début de la premièreprolonga­tion, Reims paraissait encore avoirun tel capital de forces physiques

comparativement à Milan, que la si­
tuation paraissait nettement tournerà l'avantage du « onte » champenois.
Portés par les acclamations de la

foule absolument enthouslasmée parla variété, de leur jeu et par le cœur
qu’ils apportatent à défendre leur
chance, les Rémois faisaient une ad­mirable démonstration devant leurs
adversaires médusés.­ Lorsque Templin marqua à la 101*minute un second but pour son
équipe, on crut bien que la ­victoire
des champions de France était défi­
nitivement assise.Elle le fut jusqu’à. la 115 mi­nute, lorsque Paul Sinibaldi, com­
mettabt‘une faute trop énormepourcité, un trait de génie de Schlaffino __ être blâmable, lâcha une balle qu'ilpermit à Milan d'ouvrir lamarque

L’Uruguayen, prenant toute la dé­
fense rémoise à contre­pled, donnals balle à Soerensen qui, démarqué,n'eut aucune peine à réussir le but.Le « robinet » était­il ouvert ?…
Mais le travail de sape deKopa

commença sournoisement à faire sonœuvre,
Les défenseurs Italiens commencè­

rent à se montrer moins prompts surla balle. Le diabolique Kopa les
désorientait complètement. Les de­
Vingt­cinq ans après ou… :
DeSète­Furth
à Reims­Milan
ES matches au finish me se à
voient pas tous les jours.et. à fortiori, tous les esoirs. Ë

Pour ma part, je n'enavais
pas vu depuis. 1936,
C'était à Genève, à l’occasiond'un magnifique Tournoi des

Nations qui réunissait la Sla­
via de Prague, l’Ujpest de Bu­ ‘
dapest, vainqueur duTournoi,First Vienna, Bologne, Irun,
Gand, Ge Ahead deHollande,
l’Urania, le Servette deGenève,
Furth, champion d'Allemagne,et Sète, détenteur de la CoupedeFrance.
Ces deux dernières équipes

me se départagèrent qu'après
une rencontre au finish.

avait arrêtée sur un long tir tendude Liedholm, et la laissa rouler danslebut.
Tout était à recommencer. .
On a vu dans quelle ambiance dra­

matique se déroula la seconde pro­longation,
Le k.o. était là, au premier butmarqué !…

Les joueurs des deux équipes sem­blalent traîner des semelles depan et frapper dans un ballonourré de sable,A la,133* minute
italien Bergamaschitransversale.
A cet instant, 1! y eut sans doutepas mal de spectateurs qui frisèrentla rupture d’anévrisme !…..
Puis ce fut le but de Glovacki etla victoire deReims.
Pour la première fois à Paris, onavait joué u nmatch « au finish » !

Reims est entré
dans la légende

Est­il besoin de soullgner quelprestige le football français en gé­néral et l’équipe de Reims en parti­culler, ont tiré de cematch.En deux heures, Reims a fait pluspour sa popularité que durant toutesa carrière.
La rencontre d'hier est entrée depainqies dans la légende du foot­ail.
Il est possible que d’ic! dimanche,les joueurs rémois n’alent pas récu­

“péré des efforts surhumains qu’ilsont faits.
Mais quol qu’il arrive, {ls reste­+ les héros de cette Coupe Latine
Le match qu’il fallait gagner,c’était celui­là !….
Tous, de Kopa à Pau! Sinibaldi, ils­ ont foréé l’admiration de 40.000 per­sonnes.
Non parce qu'ils ont battu Milan.Mais parce qu’ils ont gagnéenhommes, ËEt cp sora là le plus beau titredegloire de leur Impressionnant pal­marès,

/ demi gauchera sur la barre

­ Dany REBELLO.

KOPA est le meilleurjoueur du tournoi
reconnaissent Italiens, Espagnols et Portugais

adversaires n’osalent même plus l’attfaquer. Ses feintes etIR “séversaires nes a été her absolument éblouissant. Ses
ses dribbles les laissaientsur

chefs­d'œuvre de précision.
Les journalistes étrangers qui assistalent au match et qui n'avaient pasæncore vu Kopa étalent les plus ad­miratifs,
Ramon Melcon, qui a démissionnéde ses fonctions de sélectionneur de

l'équipe d'Espagne, après le récentAngleterre­Espagne, était véritable­
ment enthouslasmé.

Reims a une équipe sensation­
nelle et Kopa doit être actuellementle n° L du football] mondial, nourOu fut8 velA eu, qu . uesannées un vrès grand Sous en“Ita:

place et ses passes étaient des
Le est maintenant entraîneuy deMi­an, ;
—Kopa est le plus petit’ fantbal­leur par la taille, mais le plus grandpar le talent, Il est bien le meilleurde toutes les vedettes que ‘nousavons vues jouer depuis deux jours,ostimait­il,
M. Antonio Busini, président deMilan, pensait, de soncôtéPEe égalementujousur de très grande classe ». &
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chaquejour
leStade deReimschoisi

PATRICK
pour équiper ses joueurs.


